
Legouvetiwm&éit aurait bi.en doh une, fortune pqur obtenir la. sé-cession.
d'un' Aglpêa,~ia~~i~~spruê u moinIs indire*ctement, l:att'it9de.
de §és èol lègues ;. Mais, grèe à- Dieu~, ce triste spectacle, a été épargné auLi
cathrliques allemands. Le plus grand malheur qui puisse arriver à une gie
diËàit Windt'hôrst, c'esta Wnomination d'évêqlues que la peur, la faibls;se-ou
l'ambiition- ren dent- servi les.

P~endant la persécution, les évêques d'Allemagne furent tous des héros,
quand ili. n'étaient pas des martyrs. De plus, la fermeté des évêques a été
recompensée par la fidélité inviolab ledu-peuple.

La Chambre fut un jour tellement êéectrisée par les accents.partis du Contre,
quon vit le Juif Lasker, l'un des chefs du parti libéral, monter A la tribune
pour appuyé-r la motionde ilallinckrodt,.et on assista à ce spectacle étrange
d'une majorité haineuse donnanit raison au chef de la minorité contr?, le gou-
vernement Ce fut un triomphe oratoire comme le Paeremet allemand n'en
avait jamais vu. -

Ce fut, hélas!1 la mort de l'Orateur..
En quittant la Chambre, le 19,mai. I&a suitetde son grand discours, il sentit-

les atteintesdu mal. qui.allait ?emporter. Sept-jours après, il expirait- douce?
ment éýBerlin,, tenant -d'une -main -le-crucifix,;et.serrant- de- l'autre la main-.d*
la jeune femmlý épousée trois mois auparavant, et qu'il laissait pour mère auz
enfants de-son premier mariage:

A travers le mond*e des nouvelles .

Québec. -Les Quarante-Heures auront lieu au couvent, de
'Sai nL-Thomas, le 9 ; à Saint Pacôme, le 11L;. à Sai nte-Justine,.le-
13 ;. à .Sai nt-Evariste, le 15 ; au cou ven t -de la, Sain te-Famille, le
16.-Prière à .nos abonnés -de nous avertir immédiatement, .du
moment que la Semaine Religieust ne leur arrive pas- régulière- -

mient. On nous obligera En nous adressant le numéro du8Socto-
bre 189-2 -La Vérité affirme que le chef ituprême des Forestiers
indépendants, est un des gros bonnets de la franc-maçonnerie.

Le Conseil Privé a cassé le jugement de la Cour Sui-
prfie, et -décidé que le gouvernement d'Ottawa a le droitj

d'intervenir dans la question des écoles de Manitoba. Tant
mieux ! If ais nous avons hàte de -oninaître. le texte du jugicement
et de voir comment le Conseil Privé concilie ce droit d'inter-
vention avec son prgmrier jugement déclarant la loi Martin
constitutionnelle -Nous apprenons avec regrut la muort-subite
dii R.P. Lt.febvre, supérieur du collège de Memramcook, décède

à1 l'àe de 1' ans. Né à Sa,*in'-Philippe.d'Argenteuil, le 14 février
1831, le RP. Lçafebvre commença ses études clasisiques au -
sém.iinaire de Saint-flyacinthe et les ter-mina chez les religieux
de Sainte Croix,, à Saint-Laurent, où il entra en qualité de- novice,
le 28 août 1852, et.fut ordonné prêtre le 929 juillet 1854. 11 y
avrait quarante ans et trois mois qu'il avait fait sa profession
.èligieuse. C'est =.5 e paralysie cardiaque- qui l'a emporté. Le
Rý. P. Le«fcbvre -a été l'apô*tre de l'éducation cheÉ les Acadiens-
qui lui -doivent preÉque lous leurs--prêtres et-leurs- hômnries- mar-
quants. Ses. testes mortels reposent à Memramncook


